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Biographie de l'avis de décès N. 21 

La Province de Meribah recommande à nos prières fraternelles notre cher 

frère Robert Anthony FACHET, de la communauté Notre-Dame du Bon 

Conseil, à Cottekill dans l’état de New York aux États-Unis, décédé au service 

de la Bienheureuse Vierge Marie le 8 octobre 2025 à Kingston, état de New York, 

États-Unis, à l'âge de 83 ans, dont 64 ans de profession religieuse. 

Robert Anthony Fachet naît le 19 mai 1942 à Chester, en Pennsylvanie, de 

Anthony et Emma Marie (Carplick) Fachet. Il est baptisé le 14 juin 1942 à Notre-

Dame-de-la-Paix à Milmont Park, en Pennsylvanie. Il fréquente l'école 

paroissiale de cette localité avec sa sœur cadette, Florence. 

Dès le début de ses plus de six décennies de vie religieuse consacrée, Robert 

s'est identifié comme frère et enseignant. Il est donc tout à fait approprié que, 

pendant la plupart de ces années, ses frères et ses élèves l'aient simplement 

appelé « Frère » [en français dans le texte anglais]. Il a acquis ce surnom à ses 

débuts dans l'enseignement du français et l'a chéri jusqu'à la fin de sa vie. « J'ai 



été attiré pour la première fois par la Société de Marie alors que j'étais en 

première année au lycée catholique St. James », écrivait le frère Robert au 

Provincial en 1966 lorsqu'il demandait à prononcer ses vœux perpétuels. « En 

tant que frère de Marie, j'ai vu une vie consacrée à Dieu et à l'enseignement, qui 

m'attirait également. Depuis mon noviciat, j'ai souhaité devenir frère enseignant 

dans la Société, et c'est mon souhait de le rester. » En ratifiant cette demande, 

le Provincial indiqua que le Frère Robert « est dévoué, manifeste un esprit de 

famille, possède un sens de la pauvreté et de l'obéissance. Il est stable, très 

intelligent, a un bon potentiel, est consciencieux, fiable et digne de confiance ; 

c'est un homme qui s'intègre bien dans la communauté ». Plusieurs années plus 

tard, un autre Provincial confirmera cette évaluation lorsqu'il écrira au Frère 

Robert : « D'une manière très réelle, vous incarnez parfaitement le nom 

affectueux que la communauté vous a toujours donné, « Frère » ! » 

Inspiré par l'attirance initiale qu'il éprouve pour ses professeurs à St. James, 

Robert entre au Marianist Preparatory à Beacon, New York, en septembre 1958. 

Après avoir terminé son noviciat à Marcy, New York, le frère Robert prononce 

ses premiers vœux le 11 février 1961. Pendant son scolasticat à l'université de 

Dayton, il obtient un diplôme en histoire et en religion, avec un nombre important 

de crédits en français et en latin. Quelques années plus tard, il obtient une 

maîtrise ès histoire à l'université de Notre Dame. Le frère Robert prononce ses 

vœux perpétuels le 20 août 1966 à Baltimore, dans le Maryland. 

En janvier 1965, le frère Robert est affecté à la communauté Chaminade-Mineola 

où il commence son ministère dans l'enseignement. Curieux de nature, il sera 

toute sa vie un apprenant et un éducateur dévoué. Le frère David Bruner, qui a 

rencontré le frère Robert pour la première fois lorsqu'ils étaient postulants en 

1958, se souvient : « Il a toujours été un grand lecteur de livres dans de 

nombreux domaines qui l'intéressaient : la spiritualité, l'histoire, les journaux 

traitant de l'actualité. Ses cours et ses homélies reflétaient toujours des idées 

bien documentées et mûrement réfléchies, intéressantes et pertinentes. Il savait 

faire preuve de créativité en tissant ensemble des idées diverses issues de 

différents domaines d'intérêt, qui vous laissaient toutes une idée à retenir. Ses 

présentations étaient à la fois profondes et simples. Il n'était pas quelqu'un 

d'ostentatoire. La simplicité et la gentillesse étaient les traits marquants de sa 

personnalité. » 

Frère Robert va être directeur de la communauté Chaminade-Mineola de 1982 

à 1987 et assistant provincial de la Province de Meribah de 1985 à 1990. 



 

Cependant, son cœur restera toujours dans la salle de classe, tant au lycée 

Chaminade que, plus tard, en tant que membre fondateur de la communauté et 

du corps enseignant du lycée « Kellenberg Memorial ». Le frère Timothy Driscoll 

a été l'un de ses élèves dans les années 1970 nous raconte : « Frère Robert 

était à la fois passionné et patient, créatif et consciencieux, qu'il s'agisse 

d'exposer avec soin les causes de la guerre de Trente Ans ou d'amadouer une 

bande d'étudiants de la 2nde année du lycée indisciplinés pour qu'ils collent des 

milliers de petits morceaux de papier de soie sur un char de parade. Il a été l'un 

des frères qui m'ont inspiré ma propre vocation de marianiste et d'enseignant. » 

Un ancien élève se souvient d'un moment plus dramatique dans le cours 

d'histoire de l'Église du frère Robert. Lors d'une leçon sur les hérésies 

christologiques, le Frère Robert a pris l'apparence d'Athanase, frappant le 

tableau noir de son poing tout en proclamant : « Comment pouvez-vous ne pas 

voir cette vérité sur le Christ ! » Alors qu'il criait et gesticulait, le crucifix en plâtre 

suspendu au-dessus du tableau est tombé par terre et s'est brisé en morceaux. 

Le frère Robert réagit avec une expression mêlant embarras, peur, joie et 

triomphe. « Le frère transmet une leçon chrétienne par chaque mot, chaque 

geste et chaque regard », comme le décrivent de manière mémorable nos 

Constitutions de 1839, qui évoquent notre « moyen privilégié de formation à la 

foi » (Règle de la Société de Marie. Marianistes. 1883, art 74) en tant 

qu'éducateurs marianistes. 

Comme l’a montré toute sa vie, « Frère » Robert est né non loin de Philadelphie, 

la ville de l'amour fraternel. Et bien qu'il ait passé sa vie religieuse loin de la ville, 

il est resté un fils dévoué et un fervent supporter des équipes de baseball et de 

football américain de Philadelphie. Et plus encore, il soutenait les mémoires des 

saints de sa ville natale, l'évêque Saint John Neumann et Sainte Katherine 

Drexel, dont il admirait particulièrement le travail auprès des Afro-Américains et 

des peuples autochtones et qu'il s'efforçait d'imiter. « Le frère religieux reflète le 

visage du Christ Frère : simple, bon, proche des gens, accueillant, généreux et 

serviable. » [“Identity and Mission of the Religious Brother in the Church,” 

Congregation for the Institutes of Consecrated Life and Societies of Apostolic 

Life, 2015] 

Le 8 octobre 2025, notre frère est décédé paisiblement dans sa chambre, au 

sein de la communauté où il avait passé sa retraite, et a vu face à face Jésus, le 

Fils de Marie, qu'il avait servi si fraternellement tout au long de sa vie. 

Qu’il repose en paix. 

  

 


